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Ancien Maire de Thônex, élue au Conseil
d’Etat en 2009, l’actuelle cheffe du
Département de la solidarité et de l’emploi
est candidate au second tour de l'élection
du Conseil d'Etat du 10 novembre 2013
aux côtés de François Longchamp, Pierre
Maudet, Luc Barthassat et Serge Dal
Busco.

Le Thônésien : Madame la Conseillère
d’Etat, pourquoi briguez-vous un nou-
veau mandat ?
Notre canton traverse une période diffi-
cile. Nos concitoyens sont inquiets et
j’entends bien leurs craintes. Je veux
continuer de me battre avec la convic-
tion et la détermination qui sont les
miennes pour les valeurs de liberté, de
responsabilité et de solidarité, lesquelles
ont fait le succès de Genève et de la
Suisse. Face à l’insécurité, à la pénurie
de logements, aux problèmes de circu-
lation, au chômage et aux attaques sur
les conditions-cadre de notre succès
économique, nous avons besoin de per-
sonnalités expérimentées capables de
travailler ensemble. Mes colistiers et moi
formons une équipe soudée composée
de profils complémentaires. Alors que
les uns veulent déchirer le contrat social
par des augmentations d’impôts mas-
sives et que les autres n’ont pour seul
programme que le fait d’«en avoir
marre», l’Entente PLR-PDC offre aux
Genevois des solutions réalisables et
responsables pour faire de Genève un
canton sûr, durable et prospère.

Hélas, les femmes demeurent sous-
représentées en politique et dans
l’économie. Ne devrions-nous pas
introduire des quotas féminins ?
Qui dit quotas, dit discrimination «posi-
tive». Je considère que par définition,
toutes les discriminations sont néfastes
pour la société. Les quotas sont contre-
productifs. En revanche, je suis convain-
cue que nous pouvons donner
davantage d'outils aux femmes pour
qu'elles puissent plus facilement conci-
lier leur vie de famille, leur carrière pro-
fessionnelle et leurs engagements
associatifs ou politiques. En particulier, il
faut encourager les partenariats publics-
privés et inciter les entreprises à créer
des crèches.

Nous vivons dans une société où l'on
vit en meilleure santé et plus long-
temps. Quelle place pouvons-nous
offrir aux seniors ?
Lorsque l'on a atteint l'âge de la retraite,
c'est souvent une deuxième vie active qui
commence ! À Genève, les seniors jouent
déjà un rôle très important. Certains pour-
suivent une activité professionnelle, d'au-
tres s'engagent dans des associations.
Je veux valoriser cette activité après la
retraite. Dans une société de plus en plus
marquée par l’individualisme, il s’avère
indispensable de développer les
échanges entre générations, en particu-
lier au travers du mentorat et de quartiers
inter-générationnels comme il en existe à
Onex ou à Meinier. Nous devons aussi
renforcer les dispositifs d’aide et de
maintien à domicile, ainsi que de soutien
des proches aidants. Concernant les
EMS, je veux créer de nouvelles sources
de financement comme l’assurance EMS
facultative pour retraités.

Genève demeure le canton où le chô-
mage est le plus élevé de Suisse. Que
peut faire l’Etat pour l’emploi ?
Depuis le début de la législature, le nom-
bre de chômeurs est en baisse constante.
Actuellement, le taux de chômage à
Genève est de 5,5% (le taux suisse est de
3%). Les réformes lancées par mon col-
lègue François Longchamp lorsqu'il prési-
dait le département de la solidarité et de
l'emploi portent leurs fruits. Ces chiffres
sont encourageants, mais il reste encore
beaucoup à faire. Mon objectif est de
réduire non seulement le taux de chô-
mage mais aussi sa durée moyenne. Pour
ce faire, nous nous engageons à fournir
une aide à la réinsertion professionnelle à
toute personne domiciliée à Genève qui
veut et qui peut travailler. La finalité est un
retour rapide et durable à l’emploi.

Qu’en est-il de la problématique de
l’emploi pour les jeunes ?
L’emploi des jeunes est au cœur de mon
action, de même que l’emploi des 50 ans
et plus. Ce sont les deux catégories d’ac-
tifs les plus vulnérables face aux aléas du
marché du travail. Je m’engage pour
l’amélioration de leurs qualifications pro-
fessionnelles en favorisant les partena-
riats avec les PME. C’est pourquoi,
j’encourage le développement de
mesures permettant d’acquérir une pre-
mière expérience professionnelle à faire
valoir sur le marché du travail. Le chô-
mage ne doit être ni la porte d’entrée, ni
la porte de sortie du marché du travail.

Comment vous positionnez-vous à
propos de l’insécurité qui touche parti-
culièrement notre commune ?
Le Conseil d’Etat accorde une impor-
tance particulière à la situation de
Thônex. Les récentes attaques perpé-
trées contre des banques et des sta-
tions-service sont inacceptables et leurs
auteurs doivent être fermement punis.
Je soutiens donc la politique de tolé-
rance zéro conduite par mon collègue
Pierre Maudet et notre Procureur géné-
ral, Olivier Jornot. Les récentes statis-
tiques de la criminalité et de la
délinquance à Genève prouvent bien
que la création de la brigade anti-crimi-
nalité et la réforme de la police que j’ai
mises en place sont nécessaires.

Qu’en est-il des problèmes de circula-
tion ?
Nous devons sortir de cette opposition
absurde que l’on fait entre automobi-
listes, motocyclistes, cyclistes, piétons
et usagers des transports publics. Il est
temps de faire la paix des transports et
d’appliquer le principe de complémen-
tarité, de fluidité et de sécurité des
modes de transports voulu par le peu-
ple. La traversée du lac doit devenir un
projet concret et cesser de faire l’objet
d’interminables tergiversations.

Interview : Isabel Rochat

VOTEZ LA LISTE N° 5
COMPACTE ET INTACTE

Venez à la rencontre d’Isabel
Rochat les samedis 26.10.13
et 02.11.13 dès 09:00 à la
place Graveson
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L’ENTENTE
LISTE N° 5

Retrouvez-nous sur les stands de l'Entente à la Place Graveson
samedis 26 octobre (café, croissants) et 2 novembre (raclette) dès 09:00


